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LA MESSAGÈRE DES SAISONS							               

Rapide et alerte, l’hermine est un prédateur redoutable 
malgré sa petite taille. Son pelage changeant lui assure 
un camouflage parfait, faisant d’elle une spécialiste de 
l’adaptation saisonnière et de la survie.

FAMILLE SCIENTIFIQUE

Mustelidae

												          

COMPORTEMENT CARACTÉRISTIQUE

Agile, l’hermine se faufile aisément dans les terriers 
pour capturer ses proies. L’hiver, elle change de pelage 
pour devenir blanche, ce qui lui permet de se camoufler 
dans la neige et d’échapper à ses prédateurs.

												          

HABITAT

Prairies, haies, montagnes et zones agricoles

												          

ALIMENTATION

Carnivore, elle se nourrit essentiellement de micro-
mammifères.

												          

TAILLE ET POIDS

Taille : 17 à 33 cm (corps), plus 5 à 12 cm pour la queue 
Poids : 80 à 450 g
Les femelles sont plus petites que les mâles.

												          

STATUT EN SUISSE

Protégée, l’hermine est en déclin en raison de la perte et 
de la fragmentation de son habitat. Elle subit aussi les 
fluctuations et le déclin des populations de ses proies. 
La baisse de l’enneigement en hiver la rend plus vulnérable 
avec son pelage blanc.

												          

COMMENT PRÉSERVER L’ESPÈCE ?

Maintenir et restaurer les haies, les prairies et les zones 
refuges et limiter l’usage des pesticides qui éliminent 
ses proies. Augmenter la connexion entre ces milieux : 
l’hermine a besoin de couloirs et de caches entre ses 
lieux de nidification et de chasse. Développer un paysage 
en mosaïque de structures naturelles.

												          

LIEU DE LA PHOTO

Le Chenit, Parc naturel régional Jura vaudois

Il est toujours difficile de prévoir d’où surgira l’hermine ! Discrète, vive et insaisissable, 
elle se révèle puis disparaît aussitôt. Pourtant, avec de la patience et une part de chance, 
j’ai pu observer et photographier ce mustélidé dans son habitat naturel.

Tout commence par la recherche. Repérer cette petite créature n’est jamais facile : elle 
se fond parfaitement dans son environnement et sait rester invisible. Solitaire, l’hermine 
fréquente les zones où abondent les rongeurs, sa nourriture favorite. C’est donc ce type 
d’endroits que j’ai appris à surveiller.

L’hiver facilite parfois cette quête. La neige révèle ses petites empreintes caractéristiques, 
souvent près de ses galeries. Son pelage, initialement brun, devient alors entièrement 
blanc, sauf le bout noir de sa queue. Un camouflage parfait ! Sans lui, l’hermine serait 
bien plus visible et vulnérable.

Face à elle, seuls la patience et le respect comptent. L’hermine est fragile : la déranger 
peut la stresser ou perturber sa chasse. Alors je me contente d’être l’invité, dans l’attente 
qu’elle surgisse, voire s’immobilise un instant, le temps d’un cliché. Et, disons-le, l’espiègle 
hermine a toujours un coup d’avance !

QUESTION ! 
Pourquoi le pelage de l’hermine 

devient-il blanc en hiver ?

A. Pour mieux la protéger du froid
B. Pour se camoufler dans la neige et éviter les prédateurs
C. Parce qu’en hiver, elle mange de la neige et de la glace

C’EST LA RÉPONSE B. Son pelage devient blanc pour la rendre presque 
invisible dans la neige et ainsi éviter de se faire repérer !
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CONTENUS SONORES
Pour écouter le couinement de l’hermine et découvrir l’histoire derrière 
l’image, racontée par Guillaume Pasche et mise en musique par Organ Mug,  
scannez le QR code ci-dessous. Des casques audio sont disponibles au 
Kiosque du Château de L’Isle.
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